
Ce premier rassemblement avec Espérance et Vie à Lourdes, en avril 2016, restera gravé en moi. 

Avant d’y participer, j’étais loin d’imaginer ce que j’allais vivre sur place. Cela faisait tout juste 4 ans 

que mon époux était décédé, c’était encore trop douloureux. Et un peu l’inconnu, rien qu’avec des 

veufs et veuves !... 

Dès notre installation dans le train à Paris, je me suis sentie entourée par la grande famille 

d’Espérance et Vie, comme une seconde famille sur laquelle on peut s’appuyer. 

Je crois que nous avons commencé, le 1er jour, par une marche pour passer la Porte Sainte comme 

c’était l’année du « jubilé de la Miséricorde » en 2016 et là tout à coup, dans la foule, j’ai entendu 

quelqu’un sangloter. En me retournant, j’ai reconnu la fille d’une amie, jeune veuve de 32 ans. Quelle 

émotion ! Elle venait de perdre son époux et elle était déjà là à cheminer avec nous. J’ai compris que 

je devais aussi être là ! (...) 

La liberté de choisir nos carrefours était très attrayante. Chacun, chacune, pouvait faire son 

programme en partant de son propre parcours ! Les intervenants étaient savamment choisis, allant 

du médecin au psychologue, aux formatrices en communication relationnelle, au prêtre, au couple ! 

Avec des thèmes variés, comme : le deuil des ados - le veuvage au masculin - veuf, veuve sans enfant 

- le veuvage récent - vivre après le suicide de mon conjoint… (...) 

A Lourdes, nous sommes allés chercher la chaleur de ce temps de rencontre. Chaleur humaine de 

personnes accueillantes et respectueuses de chacun. Chaleur d’une ferveur collective soutenue par 

une réelle foi - expression, malgré le deuil, d’une joyeuse espérance de vie et de vie spirituelle. 

Merci pour ces temps forts, porteurs d’Espérance. Merci pour toutes ces célébrations priantes et 

profondes. Elles sont porteuses d’Espérance. 

Ce pèlerinage nous a donné envie de continuer le chemin malgré les embûches qu’il faut surmonter. 

Nous prenons ainsi conscience que nous sommes à l’image de Bernadette, dans son humilité et sa 

vulnérabilité. (...) 

A mon avis, la particularité de ce rassemblement est que nous parlons le même langage, ayant tous 

été touchés dans le cœur ou dans le corps par le décès de notre conjoint. Tous connaissent ou ont 

connu la souffrance physique ou morale et savent que l’Amour, la solidarité, la fraternité sont un 

puissant moteur de vie, comme l’avait pressenti le Père Caffarel. (...) 

Trois jours intenses sur le plan spirituel, malgré la fatigue physique. Les rencontres, les moments de 

partage, le sacrement de réconciliation, les conférences, autant de moments forts. Il faut remercier 

aussi les organisateurs pour leur dévouement. (...) 

Je suis revenue de Lourdes avec, dans le cœur, tous ces moments d’échange, et surtout avec le 

sentiment d’avoir trouvé en Marie une paix intérieure et un renouvellement dans la tendresse pour 

mes enfants, à l’image de Marie. (...) 

Il ne faut pas manquer cette belle opportunité de faire route avec toutes ces veufs, veuves, prêtres, 

intervenants, organisateurs, sous le regard de la Vierge qui nous donne la force de continuer le 

chemin dans la sérénité, même dans la joie. Le cœur est pacifié, lavé et nous retrouvons cet amour 

intact ou plus fort avec nos époux, épouses qui nous ont accompagnés jusque-là ! Ils marchent avec 

nous ! c’est certain. 



A Lourdes, Marie nous attend toujours, les bras chargés de grâces ! et elles vont jusqu’à nos enfants ! 

miracle de Lourdes dans nos familles blessées par le deuil. Elle nous entraine vers une vie de famille 

renouvelée et riche de surprises pour les années à venir et un ancrage dans ce beau mouvement qui 

redonne Espérance et Vie à beaucoup d’entre nous. Ce n’est rien de le dire, il faut le vivre !   

Annie (Lourdes 2016) 


